
 
 

Que 2023 soit une année de résistance et de luttes  

contre la remise en cause du droit à la retraite ! 

  

Cette année 2023 s’ouvre avec une croissance très inquiétante et fortement inégalitaire des 
maladies chroniques. L’épidémie de cancer ne cesse de faire des victimes : au moins 400 000 
nouveaux cas et près de 160 000 décès par an. Cela signifie aussi qu’environ 240 000 personnes, 
nouvellement atteintes de cancer chaque année, survivent et vont survivre pendant des années avec 
les traitements, les souffrances, l’angoisse, les rechutes… L’inégalité face au cancer est abyssale : 
un ouvrier a environ dix fois plus de risque de mourir de cancer avant 65 ans qu’un cadre 
supérieur. Alors que les victimes de cancer sont pour l’essentiel des travailleurs et des 
travailleuses en emploi, chômeurs ou jeunes retraité.e.s, moins de 0,5% de l’ensemble des cas 
est reconnu en maladie professionnelle. Les années se succèdent et le scandale de l’invisibilité 
des cancers professionnels demeure. Selon l’enquête SUMER du Ministère du travail, des 
millions de travailleurs sont toujours exposés à des cancérogènes avérés pendant leur activité 
de travail, au mépris des règles du code du travail.  

Quant aux victimes de maladies cardiovasculaires, de troubles musculo-squelettiques, 
d’anémies et de carences diverses, il n’est pas difficile de comprendre qu’il s’agit de la 
population active la moins qualifiée et la plus précarisée. Enfin nous savons tous que la 
pollution aérienne – due aux gaz d’échappement, aux fumées toxiques des usines et 
incinérateurs, aux pesticides, à l’amiante, au plomb – provoquent des troubles respiratoires 
graves dans une partie de plus en plus importante de la population, souvent celle dont les 
logements ne bénéficient pas de zones vertes et résidentielles. Surtout, elle atteint en premier 
lieu les travailleuses et les travailleurs dans les lieux de production. 

La médiocrité des statistiques sanitaires en France est régulièrement pointée du doigt 
par les institutions européennes et internationales, ce qui empêche toute visibilité de 
l’évolution des inégalités face à la mort et face à la maladie, notamment en ce qui concerne 
l’espérance de vie sans incapacité selon les classes sociales. Ce choix politique de ne pas 
produire de telles données conduit à ce que cette question cruciale de l’inégalité face à la mort 
et face à la maladie en matière de droit à la retraite ne soit pas posée.  

La réforme annoncée par Emmanuel Macron vise à détruire le droit des ouvriers et 
ouvrières, des pauvres, des précaires à la retraite. Cette réforme ne doit pas voir le jour. 
L’enjeu est vital.  

Tout au long de l’année 2022, nous, association Henri Pézerat, nous avons continué nos 
luttes, conscients et conscientes que les mobilisations, si locales soient-elles, demeurent le seul 
moyen de faire bouger les lignes. En ce début d’année 2023, nous le savons, seule la mobilisation 
permettra d’empêcher la destruction du droit à la retraite pour des millions de travailleuses et 
travailleurs. 

Alors, en 2023, continuons le combat ! 
Fraternelles salutations à toutes et tous 

Annie Thébaud-Mony 


